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«	L’écriture	fait	par*e	des	invenWons	culturelles	qui	ont	
radicalement	modifié	les	compétences	cogniWves	de	l’espèce	
humaine.	Véritable	extension	de	notre	mémoire,	elle	«	nous	
permet	de	converser	avec	les	morts,	avec	les	absents,	avec	ceux	qui	
ne	sont	jamais	nés,	à	travers	toutes	les	distances	du	temps	et	de	
l’espace	»	(Abraham	Lincoln).	

	En	tous	les	cas…	
On	«	n’improvise	»	pas	l’écriture	:	

	elle	a	des	normes	fixées	par	convenWon		

	

des	invenWons	culturelles		
compétences	cogniWves		

Véritable	extension	de	notre	mémoire	

de	converser	avec	les	morts	

à	travers	toutes	les	distances	du	temps	et	de	l’espace		

En	maternelle,	 l’enseignant	 amène	 ses	 élèves	 à	 prendre	 la	 langue	
comme	objet	d’analyse	et	à	découvrir	les	conven*ons	de	l’écrit.	

	Écrire,	qu’est-ce	que	c’est	selon	vous	?	



	Écrire,	une	nouveauté	du	programme	de	2015	

AGIR	-	ECRIRE	
ü  Prendre	des	ini*a*ves,	et	non	exécuter	
ü  Faire,	essayer,	recommencer	

Le	programme	de	2015	énonce	clairement	un	par*	pris:		

Il	VAUT	MIEUX	«	Accorder	une	place	première	à	l’ECRIRE	(au	fait	de	concevoir	de	l’écrit)	»,		
alors	qu’en	2002	et	en	2008	ce	n’était	qu’une	«	possibilité	»,	une	manière	de	faire….	

Dans	ce	programme	on	retrouve	les	2	face:es	de	l’acte	d’ECRIRE:	

la	dictée	à	l’adulte		
(présente	dans	les	prog	depuis	
les	années	80,	elle	est	assez	

peu	pra*quée…		

l’encodage	
(les	premiers	essais	

d’écriture,	de	transcrip*on	de	
l’oral	vers	l’écrit)	

NB:	



L’acte	d’écrire	une	3ième	faceYe		

Il	 faut	 plusieurs	 années	 aux	 enfants	 pour	 acquérir	 les	 mul*ples	 habiletés	
nécessaires	à	l’écriture	:	

Un	entraînement	nécessaire	avant	de	pra*quer	l’écriture	cursive	:	des	exercices	graphiques	

Les	exercices	graphiques,	qui	perme1ent	de	s’entraîner	aux	gestes	moteurs	et	l’écriture	proprement	dite	sont	deux	
choses	différentes.	L’enseignant	veille	à	ce	qu’elles	ne	soient	pas	confondues.		

•  u*liser	leur	regard	pour	piloter	leur	main	(jeu	de	transvasement)	

•  	u*liser	de	façon	coordonnée	les	quatre	ar*cula*ons	qui	servent	à	
tenir	et	guider	l’instrument	d’écriture	(épaule,	coude,	poignet,	doigts)	

•  contrôler	les	tracés	(jeu	«	le	chemin	des	camions	»)	

•  surtout	tracer	volontairement	des	signes	abstraits	…d’un	code	
qui	transcrit	des	sons	(leYres)	

Extraits	du	programme	de	2015:	

«		

.	»	



Avant	l’écriture,	avant	la	lecture,	l’enfant	parle…	

•  Le	langage	parlé	vient	naturellement	aux	enfants	:	apprenWssage	adaptaWf.	
Tous	les	enfants	du	monde	naissent	avec	la	capacité	innée	à	traiter	et	à	produire	du	langage.		

•  Par	contre	l’écriture	et	la	lecture	ne	sont	pas	une	
ac*vité	naturelle	:	appren*ssage	scolaire.	

•  Qui	dit	appren*ssage	scolaire	dit	

1	-	La	langue	écrite	:	une	conquête	

modalités	méthode	progressivité	

intervenWon	experte	de	l’enseignant		



1-	La	langue	écrite	:	une	conquête	

L’enfant	s’appuie	sur	le	langage	oral	pour	aller	vers	le	langage	écrit.	

Aspect	pra*que	et	immédiat	

de	la	langue	
Formes	élaborées	secondes	

	(décrire,	expliquer..)	
L’enseignant	

•  Comprendre	les	rela*ons	entre	le	flux	de	l’oral	et	les	unités	dis*nctes	de	
l’écrit	(conscience	phonologique)	

•  Comprendre	la	transcrip*on	de	l’oral	à	l’écrit	(dictée	à	l’adulte)	

•  	Comprendre	que	l’écrit	crée	une	réflexivité	(planifié,	révisé,	complété…)	



1	-	La	langue	écrite	:	une	conquête	

«	La	lecture	n’est	rien	d’autre	que	le	passage	d’un	message	écrit	au	langage	oral	»	

Notre	cerveau	se	transforme	quand	on	apprend	à	écrire…	

Les	Régions	spécialisées	dans	le	traitement	du	langage	parlé	sont	recyclées	pour	se	
consacrer	au	langage	écrit.		



1	-	La	langue	écrite	:	une	conquête	

L’enfant	n’arrive	pas	à	l’école	vierge	de	représentaWons	sur	la	
langue	écrite.	

Il	s’est	déjà	construit	des	images	mentales…de	ce	qu’est	l’écriture	

				

Comment	s’appuyer	sur	ces	représentaBons	pour	préparer	ce:e	conquête?	



Il	a	peut-être	vu	des	personnes	écrire	dans	sa	famille,	il	a	sans	doute	
gribouillé	sur	un	morceau	de	papier,	essayé	d’écrire	son	prénom,	joué	«	à	
l’école	»	avec	les	aYributs	de	l’écolier	:	le	crayon,	le	papier,	etc.	



Concep*ons	de	l’écrit	chez	l’enfant	

Les	trois	stades	:	
• Logographique	ou	figura*f	
• Alphabé*que	ou	visuel	
• Orthographique	ou	oral	

1-Le	traitement	figuraWf	:	 2-	Le	traitement	visuel:	

3-	Le	traitement	oral	:	

1-	la	langue	écrite:	une	conquête	



•  Comprendre	que	le	mot	écrit	renvoie	à	un	mot	oral	–	pas	à	l’objet	
•  Prendre	conscience	que	l’écrit	est	composé	de	mots	séparés	par	la	segmenta*on	
•  MeYre	en	rela*on	des	unités	sonores	avec	des	unités	graphiques	

Quelle	progressivité	?	

	
Quels	indicateurs	pour	iden*fier	

ses	progrès	?		
	

Emilia	Ferreiro	:		

«	Les	enfants	ne	savent	pas	immédiatement	que	l’écriture	note	le	langage.	Ils	croient	d’abord	

qu’elle	représente	les	choses	elles-mêmes.	»	

1	-	La	langue	écrite	:	une	conquête	

Faire	exister	les	mots:	

Extrait	de	la	conférence	de	Viviane	BOUYSSE	(film	2)		
«	Les	nouveaux	programmes	pour	l'école	maternelle	»		



Ecouter de 
l’écrit et le 

comprendre 

1eres 
productions 
autonomes 

d’écrits.	

Essais 
d’écriture 
de mots 

Commencer à 
écrire tout 

seul 

Découvrir le 
principe 

alphabétique  

Commencer à 
produire des écrits 
et en découvrir le 
fonctionnement  

Défini	ainsi	par	le	programme	de	2015	
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Entre	trois	et	quatre	ans	
Le	plus	souvent,	dessins,	
écritures,	graphismes,	

pictogrammes,	symboles,	
signes	ne	sont	pas	

différenciés.	

Le	pe*t	enfant	sera	immergé	dans	bain	de	langue:	
pour	le	sensibiliser	aux	formes	de	la	langue	écrite,	
(en	rela*on	avec	la	langue	orale	et	la	manipula*on	
d’objets	:	albums,	é*queYes,	images).	

Les	mots	qu’il	manipule	doivent	avoir	une	significa*on	pour	lui	

Entre	quatre	et	cinq	ans	
L’enfant	
dis*ngue	l’écrit	
du	dessin.	

Il	est	capable	d’iden*fier	
divers	écrits,	de	copier	un	ou	
plusieurs	mots,	de	s’essayer	

à	écrire	des	mots.		

Il	va	assister	et	par*ciper	à	la	
transforma*on	de	la	parole	en	écrit	
(dictée	à	l’adulte),	et	commencer	des	

essais	d’écriture	de	mots.	

la	forme	des	leYres,	leur	alignement,	leur	posi*on,	à	iden*fier	les	sons	qu’elles	représentent.	
Il	aura	à	respecter:		

Entre	cinq	et	six	ans	

L’élève	iden*fie	divers	écrits	et	
leurs	fonc*ons.	

Copie	des	mots	en	cursive,	s’essaye	à	écrire	des	
mots	nouveaux	et	à	produire	des	messages	:	

légender	des	travaux,	rédiger	des	invita*ons,	des	
affichages,	des	correspondances...	



Quelques	grands	principes…	

•  Ecrire	pour	dire	qqch	à	qqn	d’absent	
•  Ecrire	en	situaWon	vraie	pour	que	les	enfants	comprennent	

l’enjeu	
•  Amener	les	enfants	à	prendre	conscience	du	pouvoir	de	l’écrit	
•  Etre	clair	et	explicite	pour	le	des*nataire	
•  Eviter	d’insérer	des	images	ou	des	photos	pour	laisser	à	l’écrit	

tout	son	rôle	

•  Ne	pas	confondre	langage	oralisé	et	produc*on	d’écrit	



2-	Faire	produire	des	écrits,	pourquoi?…	

Et,	ce	faisant,	se	construit	le	schème	de	la	lecture	orale,	c'est-à-dire	d'une	lecture	

qui	ressuscite	l'oralité	vive.		

Produire	un	texte	aide	l'élève	à	comprendre	en	quoi	consiste	l'acte	de	lire.		

EMETTEUR	 RECEPTEUR	

Pour	produire	un	texte,	il	faut	le	formuler	préalablement:	le	langage	devient	un	

objet	qu'il	faut	manipuler	et	que	l'écriture	permet	de	manipuler	consciemment.		

Quand	il	produit	son	texte,	l'élève	doit	rester	a:enBf	à	la	fois:	

•  	au	sens	(ce	qu'il	veut	dire),	
•  au	langage	(comment	il	va	le	dire)	

•  à	la	langue	(comment	«ça	s'écrit).		

MESSAGE	



L'écriture	oblige	à	inscrire	sur	la	page	les	legres	les	unes	après	les	
autres.	Elle	conduit	ainsi	naturellement	à	l'épellaBon.	

Pour	écrire,	il	faut	commencer	à	gauche	avec	les	premières	leYres	du	premier	
mot	et	poursuivre	ainsi	vers	la	droite	(du	moins,	en	français).		

2	-	Faire	produire	des	écrits,	pourquoi?…	

Quand	l'enfant	écrit	SON	texte,	tous	les	problèmes	qu'il	a	dû	résoudre,	toutes	les	
soluKons	qu'il	a	trouvées	et	toutes	les	découvertes	qu'il	a	faites	laissent	dans	sa	
mémoire	une	trace	durable,	car	c'était	SON	projet	et	c'est	devenu	SON	texte.		



2-	Faire	produire	des	écrits,	pourquoi?…	

L'écriture	fréquente	de	textes	va	aider	l'élève	à	mémoriser	«avec»,	«au»,	«dans»,	«et»,	«la»,	«qui»,	
«un»,	etc.,	ces	«peKts	mots»	hyperfréquents,	mais	dépourvus	de	charge	sémanKque,	qui	consKtuent	
pourtant	la	plus	grande	parKe	des	mots	de	tous	les	textes	(70	mots	consBtuent	50	%	de	tous	les	mots	

de	n'importe	quel	texte	français.		



Faire	comprendre	la	relaWon	entre	quanWté	d’oral	et	d’écrit			

Vendredi	

Les	enfants	regardent	la	télévision	

	Le	pe*t	escargot	a	une	coquille	jaune	et	il	a	aussi	deux	
pe*tes	cornes,	il	avance	lentement,	il	n’est	pas	pressé.	

2-	Faire	produire	des	écrits,	pourquoi?…	



3-	La	dictée	à	l’adulte	

Vincent	(dictant)	–	On	veut	l’inviter	au	zoo	
	
M	–	Tu	parles	comme	ça	à	ta	correspondante	quand	tu	lui	demandes	quelque	chose	

qu’est-ce	que	tu	dis	?	
	
V	–	Je	dis	si	elle	veut	venir	avec	nous	
	
M	–	bon	c’est	à	elle	qu’il	faut	l’écrire	c’est	elle	avec	sa	maîtresse	qui	va	lire	ce	que	tu	

lui	demandes	
	
V	–	Oui	(reprenant	la	dictée)	Est-ce	qu’elle	peut	venir	avec	nous	?	
	
M	–	AYends	si	tu	lui	parlais	comment	tu	dirais	?	
	
V	–	Tu	veux	bien	venir	avec	nous	au	zoo	?	
	
M	–	bon	alors	on	va	l’écrire,	je	t’écoute	
	
V	(dictant)	–	«	Chère	Aurélie	»	
	
M	(écrivant)	–	«	Chère	Aurélie,	»	
	
V	–	Est-ce	que	tu	veux	bien	venir	avec	nous	au	zoo	?	

	 	 		



Conceptualisé	par	Laurence	LenBn	dans	les	années	70	comme	une	déléga*on	
d’écriture	elle	apparaît	ensuite	dans	les	programmes…	

3-	La	dictée	à	l’adulte	

Le	rapport	de	l’inspecWon	générale	sur	la	maternelle	de	2011	:		

les	enfants	«	voient	rarement	écrire	les	adultes	à	l’école	»		
		
La	dictée	à	l’adulte	cons*tue	«	une	pra*que	trop	occasionnelle	»	qui	n’occupe	
que	1.8%	des	ac*vités	de	classe.	

Pour	aider	l’enfant	à	instaurer	un	autre	rapport	à	la	langue:			

	«	Ecrire,	c’est	être	son	premier	lecteur,	donc	établir	une	forme	
parKculière	de	dialogue	avec	soi.	»	



3-	La	dictée	à	l’adulte		

C’est	l’enseignant	qui	va	écrire	ce	que	l’enfant	va	dire.	

Cependant,	 il	 ne	 sera	 ni	 un	 magnétophone	 à	 plume	 ni	 un	
transcripteur	 de	 l’oral	 à	 l’écrit,	 il	 s’agira	 d’une	 négociaWon	
permanente	entre	l’enfant	et	l’adulte	sur	:	

•  Le	sens	de	ce	qu’on	écrit	
•  La	mise	en	page	du	texte		
•  La	ponctua*on	nécessaire		

Ce	travail	doit	amener	l’enfant	à	prendre	conscience	de	la	spécificité	du	texte	

écrit	par	rapport	au	texte	oral.	



3-	La	Dictée	à	l’adulte	

•  Découvrir	les	contraintes	propres	à	l’écrit	et	leurs	différences	avec	celles	de	l’oral.		

•  Se	pra*que	entre	un	apprenant	et	un	expert	

•  	S’inscrit	dans	une	situaWon	de	communicaWon	authenWque		

•  Varier	les	supports,	les	modes	de	regroupement,	les	des*nataires	

•  	Produire	un	message	compréhensible	qui	implique	un	respect	des	convenWons,	différentes	

de	celles	de	l’oral	à	savoir	:	

-une	structura*on	cohérente	des	énoncés	

-une	segmenta*on	de	la	phrase	en	mots	

-une	ponctua*on	

-une	orthographe	

•  Du	jet	iniWal	au	beau	«	texte	»,	qui	sera	lu	à	l’école	et	à	l’extérieur	de	l’école.		

Quelques	principes	à	retenir	



Les	condiWons	matérielles	de	mise	en	oeuvre	:	

-	Privilégier	les	pe*ts	groupes	d’élèves	
-	U*liser	un	espace	spécifique	avec	des	
affichages	référents	
-	Ecrire	en	cursive	et	d’une	seule	couleur	
-	Installer	les	élèves	face	à	un	support	ver*cal	

-	Se	placer	devant	eux	

3-	La	Dictée	à	l’adulte	

•  en	situa*on	individuelle	

•  en	pe*ts	groupes	de	6	à	8	élèves	

•  en	grand	groupe	classe	

On	peut	également	la	proposer:			



Rôle	et	posture	de	l’enseignant	:	

•  	Ecouter	les	élèves	

•  	Négocier	le	texte	à	écrire	:	le	transformer	en	un	écrit	syntaxiquement	correct	

•  Respecter	le	plus	possible	les	formula*ons	des	élèves	mais	ne	pas	écrire	

d’énoncés	incorrects.	Si	besoin,	donner	la	bonne	formulaKon.	

•  Relire	en	montrant	les	mots	(éviter	le	découpage	syllabique)	

•  Faire	des	remarques	sur	l’écrit	:	nommer	les	cons*tuants	du	texte,	meYre	en	

évidence	les	blancs	entre	les	mots,	les	signes	de	ponctua*on,	les	connecteurs	

(mots	qui	font	avancer	l’histoire).	

•  Relire	pour	permegre	aux	élèves	de	percevoir	la	cohérence	du	texte,	de	

-prendre	conscience	des	répé**ons,	pour	valoriser	la	permanence	de	l’écrit	et	vérifier	que	la	
trace	laissée	à	la	séance	précédente	est	restée	la	même.	

	

•  Améliorer	et	finaliser	l’écrit	

-Enrichir	le	lexique	et/ou	la	syntaxe,	préciser	certains	points.	
-Il	y	a	progrès	lorsque	l’élève	ralen*t	le	débit	de	lui-même,	segmente,	répète	ou	dit:	
	«	T’as	qu’à	barrer	ça	!	»,	«	Ajoute	ça	!	»,	«	Tu	peux	relire	?	»	

3-	La	Dictée	à	l’adulte	



Ce	que	l’élève	apprend	:	
Connaissances	

Découvrir	le	texte	et	ses	cons*tuants	:	
-	sens	de	l’écriture	
-	no*ons	de	phrase,	mot,	leYre	
-	signes	de	ponctua*on	
Découvrir	le	principe	alphabé*que	

Capacités	

-	compétences	discursives	:	raconter,	reformuler,	demander,	

expliquer,	décrire,	jus*fier…	
-	capacité	à	se	décentrer	:	comprendre	que	l’autre	ne	sait	pas,	n’a	pas	vu	

AYtudes	

-	construire	un	rapport	personnel	à	l’écrit	

-	développer	un	regard	réflexif	sur	sa	propre	ac*vité	langagière	
-	accepter	les	reformula*ons	
-	être	aYen*f	et	rester	concentré	



P.S	et	début	M.S.	
	

•	D’abord,	des	écrits	très	courts,	en	une	phrase	:	listes	/	messages/	
légendes	de	dessins,	photographies,	schémas…	
	
•Ensuite	des	formes	plus	longues	d’écrits	(paragraphe	qui	enchaîne	
deux	ou	trois	phrases)	:	courrier,	receYe,	fiche	technique,	une	comp*ne	
apprise	par	cœur	qu’il	s’agit	d’écrire	afin	de	prendre	conscience	des	mots	
et	des	phrases	qui	la	composent.	
	
•Enfin,	un	court	récit	peu	complexe,	par	exemple,	ajouter	un	seul	
épisode	à	un	album	à	structure	répé**ve.	
	A	cet	âge,	il	se	doit	d’être	très	bien	connu	par	les	enfants.	

Exemple	d’acBvités	en	PS:	

Ecrire	une	fiche	technique	autour	de	l’écriture	d’une	fiche	technique	



3-	La	dictée	à	l’adulte	

Recege	du	jus	d’orange	

Film	disponible	sur	eduscol:	
	hYp://cache.media.eduscol.educa*on.fr/file/Langage/19/1/Ress_c1_langage_oralecrit_dictee-adulte_529191.pdf	



Album	à	structure	répéWWve	



M.S.	et	G.S.	

	
•	Produire	un	énoncé	oral	pour	qu’il	puisse	être	écrit	par	 l’enseignant	avec	un	
vocabulaire	 de	plus	 en	plus	 précis,	 une	 syntaxe	 de	 plus	 en	 plus	 adaptée,	 des	
enchaînements	clairs,	une	cohérence	d’ensemble.	
	
•	 Ecrire	 ou	 réécrire	 des	 histoires	 déjà	 connues	 :	 on	 peut	 par*r	 de	 récits	
racontés,	 de	 récits	 lus,	 d’albums,	 de	bandes	dessinées,	 de	dessins	 animés.	 S’il	
s’agit	d’écrire	à	par*r	d’images,	une	première	verbalisa*on	est	toujours	u*le.	Il	
est	 nécessaire	 de	 privilégier	 des	 supports	 courts	 favorisant	 une	 narra*on	
complète	en	peu	d’épisodes.	
	
•	Ecriture	d’un	 texte	appris	par	 cœur	 :	 chanson,	 comp*ne,	poésie	 :	 le	 ton	de	
dictée	est	différent	du	ton	du	texte	récité.	
	
•	 	Les	récits	d’expérience	:	sor*es,	spectacles,	séances	de	cuisine,	exposi*ons,	
anniversaires,	fêtes	d’école,	mots	pour	informer	les	parents.	
	
•	 Les	 écrits	 documentaires	 :	 en	 rela*on	 avec	 les	 divers	 domaines	
d’appren*ssage.	



3-	La	dictée	à	l’adulte	

Ecrire	une	histoire	longue	secWon	de	moyens	

Film	disponible	sur	eduscol:	
	hYp://cache.media.eduscol.educa*on.fr/file/Langage/19/1/Ress_c1_langage_oralecrit_dictee-adulte_529191.pdf	



3-	La	dictée	à	l’adulte	

Le	papillon:	écrire	un	texte	documentaire	

Film	disponible	sur	eduscol:	
	hYp://cache.media.eduscol.educa*on.fr/file/Langage/19/1/Ress_c1_langage_oralecrit_dictee-adulte_529191.pdf	



4-	Les	essais	d’écriture	ou	l’encodage	

3	stratégies:	
-stratégies	phonologiques:	épella*on		
-stratégies	lexicales	(mémorisa*on	de	l’image	du	mot:	affichage,	
rencontres	fréquentes…)	
-stratégies	analogiques:	«	c’est	comme	dans	«	Le	pe*t	chaperon	
rouge	».	

Développement	de	trois	habiletés	stratégiques:	

Extrait	de	la	conférence	de	Viviane	BOUYSSE:	Film	5	(écriture	tâtonnée	exemple)		
«	Les	nouveaux	programmes	pour	l'école	maternelle	:	Quels	enjeux	?	Quelles	

évoluBons	?		»	



L’enseignement	 de	 l’écriture	 n’est	 pas	 l’objec*f	 de	 la	 pe*te	 sec*on	mais	 	 les	 élèves	
doivent	 avoir	 fréquemment	 sous	 les	 yeux	 le	 spectacle	 de	 l’enseignant	 qui	 écrit,	 au	
tableau,	sur	leur	produc*on,	lors	de	la	dictée	à	l’adulte.		

Moyenne	secWon	:	premières	tentaWve	d’écrire	des	mots.	

PeWte	secWon	:	premières	rencontres	avec	l’écriture	

L’enseignant	régule	les	premiers	essais	d’écriture,	la	plupart	du	temps	tracés	en	capitales	d’imprimerie.	

	Pas	de	tracé	de	leYres	hasardeux:	Vérifier	agencement	dans	l’espace	feuille	pour	éviter	des	gestes	inadaptés	et	
des	représenta*ons	erronées.	

L’enseignant	peut	leur	proposer	d’essayer	d’écrire	des	mots	«	comme	ils	pensent	qu’il	faut	faire	»,	«	
comme	ils	entendent	les	sons	»,	en	précisant	qu’ils	peuvent	laisser	de	côté	les	sons	qu’ils	ne	savent	
pas	écrire	

En	posant	des	problèmes	d’écriture,	en	permeYant	à	l’enfant	d’oser,	d’essayer,	de	se	tromper	et	de	
recommencer,	l’enseignant	favorise	le	cheminement	personnel	des	premières	traces	vers	une	écriture	
normée.		

En	les	observant	en	train	d’écrire	il	perçoit	si	les	enfants	ont	conscience	de	l’organisa*on	de	l’espace,	de	la	
sépara*on	du	discours	en	mots	(unités	spécifiques	de	l’écrit),	de	l’importance	de	l’ordre	des	mots,	de	la	
présence	de	tous	les	mots,	de	leur	compréhension	des	rela*ons	entre	sons	et	graphies.	





Grande	secWon	:	la	maîtrise	progressive	du	geste	d’écriture	

Début	GS,	l’écriture	cursive	est	abordée	sans	forçage	inu*le,	chacun	à	son	rythme,	selon	
ses	mo*va*ons	et	habiletés.		

Cet	enseignement	est	systéma*sé	en	deuxième	par*e	d’année	scolaire.		



	Écrire	sur	ordinateur	ou	tablege	



4-	Les	essais	d’écriture	ou	l’encodage	

Quelle	progression	avant	de	faire	produire	de	l’écrit..	

•  De	la	PS	au	CP:	la	conscience	phonologique	(de	la	syllabe	au	phonème)	
-Film	1:	iden*fier	des	syllabes	(les	comparer,	les	classer…)	
-Film	2:	localiser	les	syllabes	dans	les	mots	
-Film	3:	iden*fier	les	phonèmes	dans	les	mots	
-Film	4:	localiser	les	phonèmes	dans	les	mots	

•  La	découverte	du	système	alphabé*que	(Connaître	le	nom,	le	son	des	leYres		
et	faire	des	fusions	de	sons)	
-le	jeu	de	l’alphabet		
-Le	jeux	des	bouchons	
-Le	mot	canard	
-la	dictée	mueYe	



Ne	pas	craindre	d’introduire	en	période	1	

une	bonne	dizaine	de	correspondances	

graphèmes,	phonèmes	en	évitant	d’aller	au-

delà	de	14		

Sons	
voyelles	
[a],	[ə],	[i],	
[o],	[y].		

Sons	
consonnes	
[d],		[l],	[m]			

[e]	
Codé	par	
une	seule	
leYre		

Sons	consonnes	
frica*fs	en	

compléments	du		
Lien	programme	

PARLER	
[v]	,[f]		[l]		

[p]	peut	être	
différé	dans	
l’approche	
explicite	des	
correspondances		



5-	Comment	faire	écrire	des	non	lecteurs	?		

L’enfant	uWlise	trois	tacWques	:		

	

1°)	Il	écrit	tous	les	mots	qu’il	connaît	de	mémoire.		
Exemples	:	papa,	maman,	Ruben.		

	

2°)	Il	cherche	les	mots	ou	expressions	dans	ses	ou*ls	pour	écrire	(textes	ou	fichiers)	
et	il	les	copie.		
Exemples	:	Dimanche,	on	est	allé,	au,	avec,	et,	…			

	
3°)	Il	demande	à	l’enseignant		
Exemples	:	midi,	restaurant,	…		

	

4°)	Émergence	ultérieure	d’une	4e	tac*que	:		
Usage	de	la	graphophonologie	accompagnée	du	doute	orthographique		
Exemple	de	Farid	:		

—	«	Pour	[buro],	[bu]	c’est	B-U	?	»		

—	«	Oui…	»		

—	«	…Et	pour	[ro],	y’a	d’abord	le	R	et	pi	après,	c’est		

le	[o]	de	moto,	le	[o]	d’Aurélie	ou	le	[o]	de	gâteau	?	»		

—	«	Celui	de	gâteau.	»		



6-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	»		

AcWvité	en	groupe	

Vous	analyserez	les	situa*ons	suivantes	(feuillets)	puis	
vous	répondrez	aux	ques*ons	suivantes:	

	
1°)	Quel	est	l’intérêt	de	ceYe	situa*on?	
2°)	Quelle	organisa*on	pédagogique	conviendrait	le	
mieux?	
3°)	Quel	support	u*liseriez-vous?	
4°)	Comment	l’adapter	à	chaque	niveau	du	cycle	en	
tenant	compte	de	la	progressivité	des	appren*ssages?	



6-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	d’écrit	»		

Le	chat	noir	de	mamie	mange	3	souris	vertes.		

Le	chat	vert	de	papa	mange	5	souris	rouges.	

Le	chat	gris	de	maman	mange	2	souris	jaunes.	

					Le	chat	…	

Fichiers	mots,	liste	de	couleurs,	liste	des	mots	courants,	imagiers	de	la	classe…		



On	cherche	à	faire	rimer	le	prénom	des	élèves	de	la	classe	avec	un	mot	(nom	ou	
adjec*f),	et	à	trouver	le	verbe	ou	le	groupe	verbal	qui	permet	de	relier	ces	deux	
éléments	(Fabien,	chien	:	Fabien	voudrait	bien	un	chien).		

Nicolas	aime	le	chocolat…		

CeYe	ac*vité	peut	être	menée	en	deux	temps	:	on	construit	collec*vement	la	
comp*ne	rimée,	puis	chaque	enfant	écrit	son	vers.	Si	ceYe	comp*ne	con*ent	une	
certaine	diversité	de	verbes,	de	noms	et	d'adjec*fs,	elle	devient	un	excellent	
texte-référence.		

6-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	»		



6-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	»		



6	-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	»		



6	-	Quelles	situaWons	privilégier	?		

«	Les	situa*ons	généra*ves	»		

Pistes	de	travail	supplémentaires:		
-Film	lire	au	CP	
-Film	«	dictées	mueYes	».	

Jeux	de	réciprocité:		

Pour	mobiliser	du	vocabulaire,	une	structure	syntaxique…	
C’est	un	texte	court	à	structure	forte	ou	répéKKve,	qui	
consKtue	un	texte	matrice.	Il	suffit	de	le	paramétrer	pour	
obtenir	un	«	nouveau	texte.»		



Un	ou*l	qui	propose	des	situa*ons	
généra*ves…	



La	médiaWon	

La	conduite	d’étayage	est	mul*ple	:	
•  L’enfant	a	sa	tâche	mais	il	peut	compter	sur	l’aide	des	
autres	et	de	l’enseignant	

•  Les	interac*ons	sont	sources	d’appren*ssages	
•  La	rela*on	duelle	avec	l’enseignant	
•  hYp://www.pedagogie.ac-nantes.fr/maitrise-de-la-
langue-francaise/scenarios-pedagogiques/ecriture-
tatonnee-en-grande-sec*on-797927.kjsp?RH=PEDA		



Références		

Site	eduscol:	hYp://eduscol.educa*on.fr/pid33028/organisa*on-des-enseignements.html	

Site	lire	au	CP:	hYps://www.reseau-canope.fr/lire-au-cp/		


